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c& pour qu'on pÃ» utilement retourner dans la localit6 afin de 
faire une enquÃªt relativement aux diverses questions que sou- 
lbve la dÃ©couvert du Crepis alpestris sur un point du massif 
montagneux situ6 entre le Valbonnais et le Valgodernard. Des 
recherches ultÃ©rieure nous feront savoir si le susdit Crepis 
existe en d'autres parties du Dauphin& L'attention des bota- 
nistes Ã©tan appel6e sur cette plante, on trouvera peut-Ãªtr dans 
le Brianconuais et en Italie des stations intermhdiaires entre 
celle de l a  Salette et les stations connues dans les massifs cal- 
caires des Alpes rh6tiques et autrichiennes. Les oiseaux ou les 
moutons qui ont charriÃ les graines du C ~ e p i s  alpestris jusqu'h 
la Salette ont bien pu semer aussi d'autres graines pendant les 
6tapes successives de leur long voyage. 

S ~ A N C E  DU 24 OCTOBRE 1899 

Wien,  zoo1.-botan. Gesellschaft ; Verhandi. XLIX, 7-9. - Saint-Louis, 
Missouri botanical Garden; annual Report X. - Rochechouart, Soc. amis 
des sciences ; Bull. IX, 1-3. - Soc. botan. France ; Bull. XLV, 9 ;  XLVI, 
3-5, XLIII tables. - BÃ©ziers Soc. d'Ã©tud des SC. natur.; Bull. XXI. - 
Fournier e t  Dr Ant. Magnin : Recherches spÃ©lÃ©ologiqu dans la chaÃ®n du 
Jura. 

ADMISSION 

M. Roux (Claudius), licenci6 bs sciences naturelles, monthe 
Saint-Barthelemy, 32, est admis comme membre titulaire de l a  
Soci6t6. 

1 
COMMUNICATIONS 

M. le Dr Ant. MAGNIN donne un aperÃ§ des recherches qu'il a 
faites pour abterminer exactement l'aire occup6e par le ChÃªn 
chevelu, Quercus Cerris,  dans le dhpartement du Doubs, autour 
de Quingey, dans les bois d'Osselles, Saint-Vit, Novillars, An- 
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torpe, et vers la lisihe.de la forÃ¨ de Chaux, en allant de Cra- 
mans A DÃ´l par la Vieille-Loye. M. Magniu a tracÃ sur une 
carte les limites de cette aire et il a constat6 que celles-ci ne 
d6passent les calcaires. jurassiques que sur la lisiÃ¨r de la forÃª 
de Chaux oÃ les calcaires sont recouverts d'une couche peu 
Ã©paiss d'argiles pliocbnes. Du reste, l'examen des stations de 
ce ChÃªn en Europe prouve qu'il a une prÃ©fÃ©ren marquÃ© 
pour les terrains calcaires. Les pays dans lesquels sont indi- 
quÃ©e ces stations sont le Tessin, le nord et le centre de l'Italie, 
les Ã‰tat autrichiens (Styrie, Autriche, Croatie, Banat, Hon- 
grie, Transsilvanie, Bosnie, Istrie, Dalmatie, HerzÃ©govine) 
Serbie, Roumanie ; Montenegro, Albanie, MacÃ©doine le ChÃªn 
chevelu est commun en plusieurs provinces de l'Asie Mineure. 

Dans l'ouest de la France, on n'a signal6 que quelques Ã®lot 
peu Ã©tendu de Quercus Cerris dans les Deux-Sbvres, la Vendke, 
la Loire-InfÃ©rieure la Charente et Maine-et-Loire ; ils n'Ã©taien 
pas connus au XVIe siÃ¨cl des botanistes franÃ§ais tandis que la 
Chesnaie bourguignonne, situÃ© ii l'ouest de Quingey, a 6tÃ 
dÃ©crit par eux, notamment par Dalechamp (1, 1, p. 8), et  par 
Jean Bauhin (1, VII, p. 79). Il est possible que cette Chesnaie 
soit contemporaine de celles qui existent en Italie, dans les Ã‰tat 
autrichiens et au delÃ vers l'est. 

M. SAINT-LAGER estime que lorsqu'il s'agit de dÃ©termine l a  
distribution gÃ©ographiqu des v6gÃ©tau utiles, il est souvent 
impossible de distinguer les stations naturelles de celles qui 
sont artificielles, c'est-A-dire de cr6ation humaine. On peut 
sans hÃ©sitatio affirmer que, pour un pays tel que la France, 
oÃ t'agriculture a pass6 successivement par divers stades d 'ho-  
lution, les cartes forestibres dessinÃ©e actuellement n'indique- 
raient en aucune manibre l'6tat des forÃªt de la Gaule au temps 
de Jules CÃ©sar Eu Ã©gar la distance qui s6pare les Ã®lot fran- 
Ã§ai des stations comprises dans l'aire naturelle du Q. Cerris, 
il est permis de supposer que dans les susdits Ã®lot l'arbre a 6tÃ 
volontairement plantÃ© Il est d'ailleurs facile de comprendre 
pourquoi les plantations de Q. Cerris n'ont pas reGu un plus 
grand d6veloppement en France. Comme l'avaient dÃ©j remar- 
quÃ Vitruve et Pline, le bois de cet arbre est de beaucoup inf6- 
rieur, pour la construction, a celui des deux races de Q .  Robur 
(Q. sessilifolia et Q .  pedunculata); il se corrompt promptement 
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sous l'influence de l'humiditk. Toutefois, il a une croissance 
plus rapide que celui des deux autres ChÃªne et convient par- 
faitement pour la fabrication du charbon. Pour ce dernier usage, 
les plantations de Q. Cerris avaient leur raison d'Ãªtr dans les 
pays oii, comme en Franche-ComtÃ© on se servait du charbon 

. de bois pour la rÃ©ductio des oxydes de fer. 
Il est Ã noter que, depuis Lobe1 et Dodoens, la  plupart des 

auteurs ont hcrit Cerrzs, mais que la graphie primitive, telle 
qu'elle existe dans les Ã©crit de Vitruve et de Pline, est Cerrus. 
Il est prÃ©sumabl que ce mot est une variante de Cirrus 
(boucle de cheveux). En effet, la  -cupule du ChÃªn que nous 
appelons en franÃ§ai ClzÃªn chevelu est entourÃ© d'Ã©caille 
linhaires allongkes, recourbÃ©e et contournÃ©e au sommet 
comme des boucles de cheveux. 

M. CONVERT montre des spÃ©cimen des Champignons sui- 
vants : Pleurotus ulmarius, Lactarius controversus, Armillaria 
mellea, Hygrophorus clivalis, Volvaria pusilla, Paneolus cam- 
panulatus, Stropharia semiglobtita, Entoloma rhodopolium. 

M. le Dr MAGNIN informe la Socihth de l a  mort du cÃ©lbbr 
mycologue Quhlet, et rappelle les principales contributions 
apportÃ©e A la connaissance des Champignons par ce savant 
botaniste. 

-- 
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La Socihth a reÃ§ : 

Marseille, Soc. hortic. botan.; Revue XLV, 540-544. - Montpellier, Soc. 
hortic., hist. natur.; Annales XXXIX, 3-4. - Revue bryologique, M. Hus- 
not, XXVI, 5-6. - Chalon-sur-SaÃ´ne Soc. SC. natur.; Bull. XXV, 7-10. - 
Limoges, Soc. botan.; Revue scient. VII, 80-84. 

COMMUNICATIONS 

M. le DT Lkon BLANC montre le fruit du Lodoicea Sechella- 
rum, beau Palmier qui atteint 30 mktres de hauteur sur 40 cen- 
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